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Le Judaïsme et ses textes fondateurs 
La première des trois religions monothéistes à venir sur les traces d'Abraham fut 

celle de Moïse, et  elle tributaire de la Torah. La « Torah », elle-même, fait partie d'un 
ensemble de livres formant le corpus source, dénommé communément : la « Bible » ou 
« l'ancien Testament ». 

 
Tous les « originaux » de ces livres sources, ou « Autographes », comme on les 

appelle n'ont pas résisté aux vicissitudes ; du temps, de l'histoire, et surtout aux tripotages 
directes des hommes !  

 
Les spécialistes contemporains des études bibliques ont conjecturé, par l'analyse 

interne des styles littéraires des textes bibliques, que l'Ancien Testament, dont répond la 
prédication judaïque est composé pour l'essentiel, de Quatre narrations textuelles 
majeures distinctes, quant à leurs origines, qu’on dénomme ; la ‘J’, ‘E’, ‘JE’, et la ‘P’.  

 
On dénote par la lettre ‘J’, les textes des documents où le nom de « DieuDieuDieuDieu », est 

signifié par ‘Jéhovah’. Cette narration est la plus ancienne, et a été compilée autour du IXe 
siècle av. J.-C, dans le Royaume de JudaRoyaume de JudaRoyaume de JudaRoyaume de Juda.  

 
Dans les documents ‘E’, écrits un siècle plus tard dans le Royaume d'IsraëlRoyaume d'IsraëlRoyaume d'IsraëlRoyaume d'Israël au Nord,  

on désigne DieuDieuDieuDieu par ‘Elohim’. Les document ‘P’ assumés être d'origine Prêtresse, ne furent 
compilés qu'aux VIe siècle avant l'ère chrétienne. 

 
Au Ve Siècle, des prêtres zélés et tripatouilleurs on combiné des portions des 

document ‘J’ et ‘E’, en même temps qu'ils leur ont ajouté des textes, qu'ils ont fabriqué 
eux mêmes (connues par les spécialistes des études critiques bibliques, sous le nom de fraudes pieusesfraudes pieusesfraudes pieusesfraudes pieuses !) pour former des 
documents dérivés, manipulés, appelé ainsi ‘JE’1, puisque DieuDieuDieuDieu dans ses documents est 
désigné par le nom composé ; ‘Jéhovah Elohim’, qu'on traduit comme ; ‘Le Seigneur Dieu’. 

 
Dans la tradition juive la « Bible », appelée ; Le Tanakh (en hébreu תנ״ך)} 

, se compose de 39 livres rédigés en Hébreux, qu'on subdivise en 
trois parties: 

 

                                                 
1 Le Roi de Juda Josias (mort en 638 av. J,-C) est l'initiateur de ce genre d'amalgame, entre des document ‘J’ et ‘E’, puisqu'il était le premier 
à annoncer la découverte de Deutéronome dans le Temple de Jérusalem, alors que ses propres scribes l'avaient compilé à partir de ces deux 
source, tout en lui ajoutant un peu de se et de condiments de leur part. Ce document est connu chez les spécialistes bibliques de document 
‘D’. 
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a) La Torah  

La critique biblique parle normalement de l’ « Hexadique » ou l’ « Hexateuque », 
qui est un terme technique pour designer les six premiers livres de la Bible ; le 
‘Pentateuque’ plus le livre de ‘Josué’. Le premier de ces lires qui vit le jour dans notre 
recension actuelle fut le livre de ‘Deutéronome’ seul, que le grand prêtre Hilqia trouva 
dans le Temple durant le règne du Roi Josia (circa 640 av. J.-C.) (2 Rois 22 : 8).  

On admet que ce livre ne pouvait remonter plus loin que le règne du Roi 
Ménassah (circa 687 av. J.-C.). Ce qui place la date de sa composition aux environs de la 
1ère moitié du VIIe siècle avant J.-C., ou cinq siècles après la mort de Moïse, qui était 
contemporain du Pharaon Ramsès II.2 

Le ‘Pentateuque’ , lui, ne vit le jour qu'après le retour de l'exile de 
Babylone du groupe de juifs conduit par le scribe Ezra durant le règne du Roi Perse 
Artaxerxés II (404 – 358 av. J.-C.).  

Les critiques sont divisés concernant la part qui revient à Moïse dans tous ces 
écrits. Les plus radicaux parmi eux refusent de lui 'attribuer quelque chose, les moins 
radicaux pensent qu'il aurait écrit le « Décalogue » seul, alors que les conservateurs 
admettent qu'il aurait pu écrire les chapitres 20 à 23 du livre de l'Exode surnommé le ; 
‘Livre du Covenant’. 

La TorahTorahTorahTorah, appelée indifféremment ; « les cinq livres de Moïse » , « le livre des 
Lois », ou le « Pentateuque » (littéralement ; les cinq rouleau) constitue le cœur du judaïsme. Elle 
est composée comme son nom l'indique de cinq livres ; la Genèse, l'exode, le lévitique, 
les Nombres et le Deutéronome.  

 
 La fusion finale des cinq livres de la Tora, n'interviendra qu'aux environs de 450 

av. J.-C, soit quelques huit à seize siècles après les événements qu'elle relate. 
 
Le Livre de la Torah, compilé par le scribe Ezra en 458 av. J.-C (ou 398 ?)3, voir : 

Ezra (7.6-10.14) et Néhémie (chap. 8-10) a été identifié par la plupart des spécialistes bibliques 

                                                 
2 Certains placent la période de moïse dans le XIVe siècle av. J.-C., mais les énoncés coraniques sont catégoriques pour le placer deux siècles 
plus tard. 
3 Certains place le retour d'Ezra au temps du Roi perse Artaxerxés I (464 – 423 av. J.-C) avant le retour de Néhémie, d'autres le place au 
temps de Artaxerxés II (404 – 358 av. J.-C) après le retour de Néhémie, d'où la confusion. Un éditeur, aux environs de 300 av. J.-C, ne 
pouvant faire  sens du texte très confus de Néhémie, enserra des phrases de connections. Voir : l'introduction au livre d'Ezra dans : ‘The 
Oxford Bible », Op. Cit., p. 537. 
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comme le prototype de ce corps de législation connu sous le nom du code ‘P’ dans le 
Pentateuque,  où la lettre ‘P’ indiquerait une origine prêtresse. 

 
Et quoique la tradition juive assigne la compilation de ces cinq livres à Moïse, 

nous savions déjà avec certitude, et depuis un millénaire, suite à l'analyse critique interne 
des textes bibliques, effectué par le père de la critique biblique moderne, l'érudit 

Andalou ; Ali Ibn Hazm (994 – 1064)4 ,  qu'il n'en était rien !  
 
Ce constat empirique, peu recevable par  le passé, que ce soit par les pères de 

l'Église ou les Rabbins juifs, fait l'unanimité de nos jours, de tous les experts bibliques 
contemporains, comme le confirme le texte suivant5 : 

 
  Les spécialistes de la Critique Biblique sont unanimes de nos jours pour affirmer ; que le « Pentateuque » prit forme sur une 

longue période, s'étalant sur plusieurs siècles, et considèrent que les livres que nous avons entre les mains aujourd'hui, ne conservent rien des 
tons et des échos qui se sont réverbérés dans le Sinaï durant le temps de Moïse, mais plutôt des sous-entendus de significations perçues par les 
générations ultérieures dans les contextes sociaux de leurs temps. 

 

b) Les Prophètes  

 
Les Prophètes rhapsodiques, comme ils sont connus dans le Judaïsme, 

correspondent aux « Nabis » du Coran. Ces  dernier, et à contrario des Prophètes 
messagers, ne sont que des annonceurs d'Oracles ou de châtiments, mais qui n'apportent 
pas de nouveaux messages avec eux. 

 
Le premier dans cette lignée, fut le Prophète Amos (mort en 769 av. J.-C). Amos, quoique 

originaire du Royaume de JudaRoyaume de JudaRoyaume de JudaRoyaume de Juda, ne délivra son message en premier lieu qu'au Royaume rival 
d' « Israël », qui était déjà sur le point d'être envahi par les Assyriens. Sa mission n'eut 
pas de grand succès auprès de ses coreligionnaires et se termina par sa déportation forcée 
vers Juda, sous prétexte qu'il était étranger ! 

 
Il fut succédé par le Prophète Osée, mais sans grand résultat ! 
 

                                                 
4 Voir: notre livre (en arabe) : [l'École Européenne d'Ibn Hazm de la Critique Historique des Livres Sacrés] 
( ���	
 .(!�ر�� ا�  ��م ا�ورو��� �� ا��	� ا���ر��� ����� ا�
5Herbert, G., May and Bruce, M., Metzger, 1973: “The New Oxford Annotated Bible with the Apocrypha”, Revised Standard Version, p. xxviii, 
Oxford University Press, Inc. 
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La rétribution de Dieu, ne tarda pas à venir, et fut au rendez vous en l'an fatidique 
722 av. J.-C., presque un demi siècle après la mort d'Amos. 

 
En cette année funeste, L'épopée du Royaume d'IsraëlRoyaume d'IsraëlRoyaume d'IsraëlRoyaume d'Israël toucha à sa fin, et son État fut 

rayé complètement de la carte. Des survivants, encore capable de servir à quelques 

choses, 27280 furent déportés en exil forcé en Irak avec l'armée de Sargon II , pour 
s'engouffrer dans la fosse aux oubliettes de l'histoire, pour ne jamais en ressortir, ni en 
tant qu'individus, ni en tant qu'État6. 

 
Et mit à part ces deux prophètes envoyés au Royaume d'Israël, tous les autres 

Prophètes prêcheront leurs messages dans le Royaume de Juda, depuis le Prophète Isaïe 
jusqu'à Malachie, le dernier de cette lignée. 

 
Les livres des Prophètes, ont été compilés entre le VIII e et le Ier siècle avant J.-C 

et contiennent l'enseignement et le prêche de ces Prophètes. Ils sont subdivisés dans la 
tradition juive en deux  groupes distincts ; 

 
1) Les premiers ProphètesLes premiers ProphètesLes premiers ProphètesLes premiers Prophètes : Josué, les Juges, Samuel (I et II), les Rois (I et II). 

    Concernant ce corpus de livres, la critique biblique contemporaine ajoute le livre de 
« Josué », aux livres de la « Torah » : le « Pentateuque » pour former l' « Hexateuque ».  
le livre de « Josué » est un livre anonyme dont la date de rédaction ne peut être fixée 
avec certitude.  

Le dernier paragraphe de ce livre parle de la mort de Josué ! Ce que n'aurait  
certainement pas écrit Josué noir sur blanc, puisqu’il détaille sa mort et son enterrement!  

L’oeuvre ne pouvait, non plus,  être celle d'un contemporain de Josué, puisqu'il 
contient la déclaration suivante : 

Israël a servi Jéhovah tous les jours de Josué, et tous les jours des anciens qui survivirent à Josué. 

Ces inconsistances internes, mises à part, le livre est sans doute une recollection 
faite à posteriori par des rédacteurs anonymes, puisant dans des sources plus anciennes. 

Le livre  des ‘Juges’. Quand a lui, fut compilé selon les critiques par le même auteur 
qui aurait composé “Deutéronome” au VIIIe.siècle. Soit quatre siècles après le temps de 
Samson, le dernier des juges.  Ce qui empêcherait son rédacteur présumé de connaître 
grand-chose sur les événements qu'il relate !  

                                                 
6 Voir: La Bible, Les Rois II (6 : 17, 9 : 18 et 16 : 7-9). 
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Les deux livres de « Samuel I et II », qui couvrent la période qui va de la 
naissance de Samuel (chap. 1) jusqu'à la mort du Roi David (1171 – 1017 av. J.-C.), 
constituaient au début un seul livre en Hébreux. Les trois principaux caractères de ces 
livres sont ; Samuel, Saul, et David. 

La critique contemporaine reconnaît deux sources de narrations imbriquées dans 1 
Samuel ; l'ancienne et la nouvelle. Le livre débute par la « Source récente », qui est une 
interprétation de la vie de Samuel depuis sa naissance (Chap. 1) jusqu'à sa mort (Chap. 25).  

Trois idées principales gouvernent cette narration : 

La première : que Samuel fut un vrai juge d'Israël sous les ordres de Dieu [1 
Samuel (7.7-17)]. 

La deuxième : que le choix de David comme Roi fut une erreur ! [1 Samuel (8.10-

22 ; 12.19)]. 

La troisième : que l'échec d'ElieElieElieElie, de son fils, et de SaulSaulSaulSaul fut une punition de Dieu7. 

Cette source fut compilée vers la fin de la monarchie (750 – 650 av. J.-C.). 

La « Source ancienne », par contre, fut composée par un seul auteur, qui vivrait 
au temps du Roi Salomon (961 – 922 av. J.-C). Cette source est d'une telle qualité, que 
certains critiques n'hésite pas à conférer à son auteur anonyme le titre du "Père de 
l'histoire", qu'on attribuerait à tort à l'historien Grec Hérodote, qui ne viendra que cinq 
siècles plus tard ! 

2 Samuel, qui est dédié entièrement à David, fut composé à partir de l'ancienne 
source. On aurait pu nommer ce tome, et à juste titre d'ailleurs le « Livre de David ». 

La rédaction finale du livre n'interviendra qu'après l'exil, et fut l'œuvre de ce qu'on 
appelle l' « École Deutéronomique », qui fut aussi responsable des éditions des livres 
de ; Deutéronome, Josué, Juges, et Rois, dont les styles et les idées sont identiques avec 
ceux de la « Source récente ».  

Ces éditeurs ont réécrit 1 Samuel (chap. 12) et contribuèrent à la rédaction de 2 
Samuel (chap. 8) 

D'autres éditeurs ont ajouté 1 Samuel (2.1 – 10.27-36), et 2 Samuel (chap. 7, chap. 22 : 

23.17). 

Le plus remarquable dans cet amalgame d'écrits, c'est que tous les points de vue 
des différents partis politiques de la monarchie trouvent leur place dans ce livre8. 

                                                 
7 Ce que le Coran contredit!. 
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Les deux livres « des Rois », auxquels la critique accorde une certaine crédibilité 
historique ne furent compilés que vers les années 600.   

2) Les derniers ProphètesLes derniers ProphètesLes derniers ProphètesLes derniers Prophètes : Isaïe, Jérémie, Ezéchiel, Osée, Joël, Amos, Abdias, Jonas, 
Michée, Nahum, Habaqouq, Sophonie, Aggée, Zacharie et Malachie. 

 

Concernant ces livres, les critiques relèvent que les dernier 27 chapitres 
d' « Isaïe » ainsi que certains chapitres tout au début, doivent être assignés à la période de 
la captivité babylonienne. Ces ajouts seraient écrits, selon ces mêmes critiques, par un 
prophète inconnu supérieur en style à Isaïe. On suppose qu'après la mort de ce dernier, un 
rédacteur anonyme aurait adjoint son écrit au livre d'Isaïe. 

Le livre de « Jonas » fut compilé au Ve siècle av. J.-C., soit trois siècles après les 
événements dont il se fait l'écho. « Jonas », aurait vécu durant le règne de Jéroboam II 
(circa 786 av. J.-C.).   

L'évidence interne du livre de « Daniel », montre qu'il ne peut remonter à une 
date plus ancienne que le IIIe siècle av. J.-C. Certains critiques, assurent qu'il fut rédigé en 
Palestine durant la persécution d'Antioche Epiphanes (circa 168 ou 167 av. J.-C.), soit trois 
ou quatre siècles après le temps de Daniel, et après les événements que les premiers 
chapitres du livre prédisaient comme oracles ! 

Ce qui enlèverait à cette partie du livre tout caractère prophétique, puisque écrite 
après les faits ! 

 

c) Les Ecritures  

 
Les écritures dans la tradition juive contiennent onze livres, qui sont subdivisés 

eux aussi en deux groupes : 
 
1) Les Livres Poétiques et SapientiauxLes Livres Poétiques et SapientiauxLes Livres Poétiques et SapientiauxLes Livres Poétiques et Sapientiaux ; écrits entre 900 et 50 av. J.-C, et qui sont des 

recueils de prières, de  
maximes et de paraboles qui aspirent à enseigner comment atteindre la sagesse divine.  
 

On trouve dans ce groupe de livres ; les Psaumes, les Proverbes, Job, 
l'Ecclésiaste, le Cantique des Quantiques, l'Ecclésiastique, et les Lamentations.  

                                                                                                                                                 
8 Voir: “The Oxford Bible with the Apocrypha”, p. 330. 
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Certains critiques affirment que les 73 Psaumes assignés à David dans le livre des 
« Psaumes », ne peuvent pas être les siennes. Un critique, comme Ewald, lui accordent 
seulement 13 et quelques morceaux des autres. La plupart des autres psaumes sont les 
œuvres de compilateurs forgeurs anonymes ! 

Le livre des « Proverbes » porte la signature de beaucoup de rédacteurs 
anonymes. La plus ancienne de ses parties aurait été rédige vers le VIIIe siècle av. J.-C., 
soit deux siècles après la mort du Roi Salomon (961 – 922 av. J.-C.) et la plus récente, bien 
après la période de l'exile (586 av. J.-C -  400 av. J.-C.) 

Quant à savoir si Salomon aurait écrit l'un quelconque des proverbes qu'on lui 
assigne, la critique contemporaine ne se trouve pas encore en mesure de trancher. 

     Le “Cantique de Salomon”, ou "Cantique des Cantiques" fut écrit durant la période 
de l'exil. Soit ; cinq siècles après la mort de Salomon. Certains des auteurs anonymes 
vécurent même dans le Royaume du Nord, et non pas dans le Royaume du Sud, où les 
successeurs de Salomon régnèrent ! 

La date de compilation de l' « Ecclésiaste » reste incertaine ! Certain la place aux 
environs de 332 av. J.-C., vers la fin du règne Persique. 

Les critiques ne sont pas unanimes, non plus, pour fixer une date de composition 
pour le livre de « Job ». Certains sont enclin à situer sa composition vers les débuts de 
l'exile, sans remonter toute fois, plus loin que l'époque du prophète Jérémie (627 – 580 av. 

J.-C.) 

 

2) Les Livres HistoriquesLes Livres HistoriquesLes Livres HistoriquesLes Livres Historiques ; 
sont des livres écrits entre 400 et 100 av. J.-C et décrivent la vie des israélites depuis la 
mort de Moïse jusqu'à l'installation de la Monarchie. Le corpus juif contient dans cette 
rubrique, entre autres, les livres ; des Juges, de Ruth, de Samuel I et II, les Rois I et II, des 
Chroniques I et II, d'Esther, d'Ezra -  Néhémie,  etc. …. 

La date de la rédaction du livre de « Ruth » ne fait pas l'unanimité des critiques. 
Certains critiques place sa rédaction soit ; avant l'exile puisqu'il contient des éléments qui 
coïncident avec la première période des juges, soit durant l'exil, ou après l'exil, selon 
d'autres indices internes 

Les deux livres des « Chroniques » sont les moins crédibles de tous les livres de 
la Bible. C'est le genre archétype du livre fabriqué à dessein pour falsifier l'histoire qui 
couvre la période postérieure à la mort de David, dans l'intérêt des prêtres et des lois 
rituelles qui ont vu le jour en exile.  
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Leur compilation est supposée avoir eu lieu, aux environs de 300 av. J.-C., soit 
deux siècles après la fin de la captivité. Les critiques rejettent, comme scientifiquement 
infondée l'ancienne supposition, qui assignait leur rédaction au scribe Ezra. 

      Les livres assignés à Ezra et à Néhémie sont loin de représenter la période des deux 
hommes. Les critiques supposent qu'ils ont été écrits par le même auteur qui a compilé le 
livre des « Chroniques » ; un des livres les plus anhistoriques de toute la Bible, en se 
basant sur des mémoires laissés par les deux hommes ! 

Le livre d' « Esther », est à classer avec les « Chroniques », quant à crédibilité 
des informations qu'il fournit. Il a été compilé durant le règne du Roi Perse ; Xerxès, dont 
il se fait l'écho en le nommant dans le livre : « Ahasvérus ». 

Qui a écrit quoi ? 
 
La tradition talmudique allège, dans une fable forgée à posteriori,  que 9 : 
 
 
Moïse a écrit son propre livre (la Torah), la section sur Balaam et le livre de Job. Josué a 

écrit son propre livre et les derniers versets de la Torah [sur la mort de Moïse]10. Samuel a écrit son 
propre livre et le livre des Juges et Ruth. David a écrit les Psaumes, utilisant les compositions de dix 
sages ! Adam, Melchisédech, Abraham, Moïse, Hamann, Idithun, Asaph, et les trois fils de Core. Jérémie 
a écrit son propre livre et le livre des Rois et Lamentations. Ezéchiel et son groupe ont écrit Isaïe, les 
Proverbes et le quantique des quantiques. 

Les hommes de la Grande Synagogue ont écrit Ezéchiel, les douze [Prophètes mineurs], Daniel 
et Esther ; et Ezra a écrit son livre et les Chroniques jusqu'à son temps 

 
Nous savons d'après ce qu'on vient d'invoquer en détail, que cette recension est 

complètement imaginaire ! 
 
 

À Suivre 

                                                 
9 Voir: ‘The Babylonian Talmud’; Baba Batra, 14b-15a. 
10Notre rabbin allude  à Deutéronome (34 : 5-6) : [ Et ainsi Moïse le serviteur du Seigneur trouva la mort la bas dans la terre de Moab en 
face de « Bethe pe ‘or », mais aucun homme ne connaît la place de son enterrement à ce jours !].  

c'est-à-dire du temps bien lointain du compilateur de ce texte, qui n'a rien a y voir avec la présumée autorité de Josué !  
Voir aussi pour plus de détails notre livre sur l'école de l'érudit de Cordoue ; Ali Ibn Ahmad Ibn Sa’id Ibn Hazm l'Andalous (994 – 1064) 
dans : « L'école européenne d'Ibn Hazm dans la Critique Historique des Livres Sacrés »  
. )���	
)!�ر�� ا�  ��م ا�ورو��� �� ا��	� ا���ر��� ����� ا�  


